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Ceni : "Qu’on nous prouve 
des résultats contraires" 

Prières aux heures officielles 
Du 06 au 10 Février 2020

Lever du soleil: 
06h 04mn
Coucher du soleil:
18h 38mn
Fadjr :        04h 50mn
Dhouhr :    12h 24mn
Ansr :        15h 53mn
Maghrib:    18h 41mn
Incha:        19h 55mn



La Gazette des Comores a par-
couru plusieurs pharmacies de la
capitale à la recherche de
masques cache-nez utilisés pour
se protéger contre le nouveau
coronavirus, en vain. Pendant ce
temps, des étudiants venus de
Chine pour « fuir » l’épidémie
sont libres comme l’air, se mettent
en contact avec les gens jusque
dans l’administration alors même
que les autorités ignorent s’ils
sont porteurs ou non dudit virus. 

Nous sommes mal barrés !
Dans les pharmacies de
Moroni, du moins celles

que l’on a visitées, aucun masque
sur les étalages. En Chine, même
dans les zones épargnées, les habi-
tants sont obligés par les autorités à
en porter pour prévenir tout risque
lié à l’épidémie contre laquelle le
vaccin n’est toujours trouvé par les
chercheurs. Et pas qu’en Chine.
Dans toutes les frontières du monde
des mesures préventives sont appli-
quées.

A Moroni, s’il n’y a pas encore
un cas connu contraignant aux

citoyens de porter le masque, au
moins neuf étudiants qui étaient en
Chine viennent de débarquer sans
être soumis aux contrôles qui s’im-
posent, 14 jours de mise en quaran-
taine notamment. Les autorités
sanitaires ont annoncé « suivre » et
« surveiller » des compatriotes en
restant « contact permanent » avec
eux. Ce qui est loin de suffire dans
l’éventualité où ils seraient porteurs
du virus, y compris vis-à-vis de leur
entourage.

Et pas que l’entourage car ces
neuf étudiants ne sont pas confinés
chez eux mais ils circulent libre-
ment comme l’air. Hier, un homme
a aperçu un de ces jeunes dans son
lieu de travail a laissé exploser sa
colère via les réseaux sociaux. Et
pour une bonne raison :

« Un jeune venant de Chine est
venu dans mon lieu de travail. Un
manque de civisme que je ne sup-
porte ! Pourquoi il se permet ? Ni
lui, ni ses parents, ni la mairie de sa
localité, ni le préfet, ni les gardiens
des frontières, ni le premier flic du
pays ni le président, n’en sont-ils
pas conscients ? Personne n'a réali-

sé que nous sommes en danger en
laissant pavaner des personnes
venant du pays ami, la Chine, qui
est touché par une maladie aussi
dangereuse. C'est vraiment égoïste
et imprudent ! », s’est emporté cet
enseignant dont nous taisons volon-
tairement le nom.

Pendant la réunion interministé-
rielle tenue aux Affaires étrangères
avant-hier, les autorités ont décidé
d’identifier rapidement les sites
appropriés pour la mise en quaran-
taine des personnes en provenance
de Chine ou des pays proches de
l’épidémie ; identifier un site médi-
calisé pour des personnes présen-
tant des symptômes du coronavirus
; sensibiliser les ressortissants
comoriens se trouvant actuellement
en Chine à y rester et se conformer
scrupuleusement aux mesures de
prévention préconisées par les auto-
rités chinoises ; informer régulière-
ment la population via les différents
médias de l’évolution de la situa-
tion et des mesures prises.

Andjouza Abouheir

A l’instar des anarchistes
avec leur slogan de Ni Dieu, Ni
Maitres, nos compatriotes ne
savent plus à quel politicien se
vouer dans les îles de la lune.
On pourrait sur le modèle du
grand Montesquieu se mettre à
raisonner à sa manière.
Comment peut-on être persan
? Ceux qui ont lu Montesquieu,
ont lu peut-être un jour ses
fameuses lettres persanes.
Comme vous le savez, ces lett-
res racontent l'histoire de deux
persans, Usbek et Rica, obligés
de quitter leur pays pour des
raisons politiques. Ils décident
de découvrir l'Europe. Ils font
partager leurs découvertes à
leurs amis restés au pays. 

Aujourd’hui, on aurait voulu
se mettre dans la peau de l’un
de ses personnages et se
demander comment on peut
être ce que nous sommes ?
Ces personnages de
Montesquieu, semblent nous
refléter un peu. Certains d’entre
nous, ne descendent-ils pas de
Chiraz ? Car, si on prenait à la
lettre ce que dit notre microcos-
me, on serait moins sages que
nous le sommes actuellement.
Il est un fait que l’opinion s’est
déjà fait une idée de notre clas-
se politique. Les querelles poli-
tiques dans les îles de la lune
sont une panacée dont nous
avons le secret. Du matin au
soir, nous sommes capables de
maintenir des discussions
oiseuses tant dans nos fameux
« bangwé », dans les bureaux
administratifs ou bien dans nos
chaumières et les salons feu-
trés de villas cossues.

Notre capacité infinie à
recréer le monde à nos fantas-
mes, nous causent toujours des
déconvenues dont nous avons
toujours le plus grand mal à
nous en sortir. Si on faisait un
petit calcul de probabilités, on
verrait que tout le personnel
politique a eu à un moment ou

à un autre posé son postérieur
sur un maroquin. Ce qui fait que
chacun d’entre nous ne s’éton-
nerait outre mesure, si on
venait à lui proposer de figurer
dans un des ces multiples gou-
vernements en orbite dans la
galaxie.

Et pour cause, à une ques-
tion posée, aucun habitant des
îles de la lune, ne vous répon-
dra qu’il ne sait pas, qu’il n’a
pas de réponse. Tout au
contraire, il se fera un plaisir de
vous donner des explications
de son cru. Que ce soit l’intel-
lectuel attitré ou le planton d’un
bloc administratif, il se mettra
en huit pour vous expliquer par
A plus B, les tenants et les
aboutissants de la situation
politique actuelle.

Aujourd’hui avec cette tour-
nante qui n’arrête pas de nous
tourner les têtes, on mesure
assez bien notre capacité à
maintenir des débats à n’en
plus finir. Toutes les théories en
matière de stratégie de prise de
pouvoir sont passées au peigne
fin. On analyse le microcosme
sous toutes les coutures. On
échafaude les scenarios des
plus sophistiqués aux plus ordi-
naires.

On y décortique la psycholo-
gie du microcosme insulaire.
On y voit partout et nulle part la
main invisible de l’ancienne
puissance coloniale. On lui
prête des intentions de mainte-
nir une situation d’instabilité
pour mettre en place l’architec-
ture qui lui conviendrait pour
notre zone  ou sa zone diraient
les mauvaises langues. Bref,
personne ne semble détenir le
monopole du discours politique.
En vérité, tout le monde a déci-
dé de mentir à tout le monde.
Cela nous fait une belle jambe ! 

Mmagaza 
(Article paru en juin 2010)
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HABARI ZA UDUNGA

Ni  l’un, ni l’autre !
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AVIS DE RECRUTEMENT

Le Gouvernement de l’Union des Comores, à travers le PNUD Comores, recrute pour son projet «
Assurer un Approvisionnement en eau Résilient au Climat en Union des Comores » :
1Volontaire (VNU) National(e) Spécialiste en Génie rural Ngazidja.

Les candidat(e)s intéressé(e)s sont prié(e)s de prendre connaissance des termes de référence, et de
postuler en ligne à partir des liens ci-dessous :

*Poste VNU National(e) Spécialiste en Génie Rural Ngazidja.

https://www.unv.org/calls/COMR000020-5386

Le délai de soumission des candidatures est fixé au16 février 2020 

Remarques : 

- Les candidatures féminines sont fortement encouragées et à compétences égales, les candida-
tures féminines sont privilégiées.
- Seuls les candidat(e)s retenu(e)s pour des entretiens seront contactés.

Police
Moroni: 764 46 64
Fomboni: 772 01 37
Mutsamudu: 771 02 00

Gendarmérie
Moroni: 764 49 92
Fomboni: 772 01 37
Mutsamudu: 771  02 00

Immigration
Ngazidja: 773 42 86
Anjouan: 771 01 73
Moheli: 772 01 37

Aéroport
Hahaya: 773 15 95
Ouani: 771 07 31
Moheli: 772 03 71

HÔTELS & RESTAURANTS :
Le Select 773 00 31

Port maritime
Moroni: 773 00 08
Moheli 772 02 57
Anjouan: 771 01 43

Hopitaux
Moroni:: 773 25 04
Fomboni: 772 03 73
Mutsamudu: 771 00 34

Banques
BIC: 773 02 43
Eximbank: 773 94 01
Banque centrale: 773 10 02
SNPSF: 764 43 00
Meck: 773 36 40

MAMWE
Moroni: 773 48 00
Mutsamudu: 771 02 09
Fomboni: 772 05 18

Numéros utiles



L’UNFPA a remis au ministère
de la santé en fin de la semaine
dernière la première clinique
mobile aux Comores. Elle devra
servir aux consultations prénata-

les, planification familiale, pra-
tique de l’échographie obstétrica-
le, vaccination, nutrition et activi-
tés de sensibilisation sur le VIH. 

Les Comores vont faire l’ex-
périence des cliniques mobi-
les. Des cliniques qui vont

parcourir les localités les plus recu-
lées pour apporter des soins aux

populations. C’est dans le souci de
rapprocher les soins de santé des
populations que l’UNFPA a fait don
au gouvernement d’une clinique
mobile. C’est lors d’une cérémonie
de lancement des activités liées à
cette action que le directeur pays de
l’UNFPA, Constant-Serge Bounda,
a remis officiellement la première
clinique mobile à Loub Yakouti
Athoumane, ministre de la santé. 

L’évènement était de taille car il
a su mobiliser la ministre de la
santé, le gouverneur de l’île de
Ndzouani, les autorités locales, les
professionnels de la santé notam-
ment les sages-femmes et le
Système des Nations Unies repré-
senté par le Coordonnateur résident
monsieur Matthias Naab.   

Cette clinique remise constitue
une approche novatrice des soins de
santé de proximité. Grâce à elle des
services de soins de qualité seront
offerts aux populations des milieux
les plus défavorisés. Il s’agit des
consultations prénatales, planifica-
tion familiale, pratique de l’écho-
graphie obstétricale, vaccination,

nutrition, activités de sensibilisation
sur le VIH et la prise en charge des
cas de violence sur le genre…

Elle comporte entre autres, une
échographie obstétricale et va
sillonner les villages d’Anjouan à
partir du jeudi prochain. Les soins
seront gratuits à l’exception de l’é-
chographie qui sera payante avec un
prix symbolique à la portée de tou-
tes les couches sociales. Un calen-
drier sera établi par la direction
régionale de la santé de Ndzouani
qui est aussi le premier responsable
de sa gestion. 

Un personnel recruté, formé sur
la gestion de la clinique mobile sera
prise en charge entièrement par
l’UNFPA dans cette première expé-
rience. L’UNFPA compte générali-
ser cette démarche dans les autres
îles une fois que cette première
expérience portera ses résultats. 

Andjouza Abouheir

Depuis plusieurs mois, l’on
constate une connexion internet à
la vitesse d’un escargot. Si cette
déconvenue est omniprésente n’est
pas ressentie en dehors de Moroni,
dans la capitale les utilisateurs du
réseau Telma n’y échappent pas.
Un calvaire que l’opérateur comp-
te résoudre d’ici le mois d’avril.

Le réseau 4G de Telma n’est
pas au top à Moroni contrai-
rement aux autres endroits.

Interrogé par La Gazette des
Comores, le nouvel opérateur assure
qu’il ne s’agit que d’un souci de
saturation de son réseau. En effet,
Telma en convient que « le matin la
connexion est saturée contrairement
à la soirée où c’est bien fluide ». 

Un phénomène qui s’explique

par la présence d’un grand nombre
de clients dans la capitale pendant la
journée. Mais pour assurer une flui-
dité à temps plein, Telma cherche à
améliorer certains sites dans la capi-
tale. Ainsi, d’autres équipements
doivent ou vont être déployés pour
assurer une couverture bien condi-
tionnée. 

D’ici au début du mois d’avril, le
deuxième opérateur estime que tout
devra être résolu. Pour rassurer les
clients, l’opérateur fait savoir que
des zones sont en amélioration
notamment Vwadju, Zilimadju et
bien d’autres. Le rajout d’autres
pylônes dans différentes zones et
secteurs sur le territoire national ne
fera qu’être bénéfique pour l’ensem-
ble des utilisateurs du réseau Telma. 

Pour ceux qui s’indignent au

quotidien de l’état de la connexion
de Telma dans Moroni et dans cer-
taines zones de l’île de Ngazidja, ils
peuvent s’attendre à des meilleures

conditions d’ici à la fin du premier
trimestre de cette année à en croire
toujours l’opérateur. 

A.O Yazid
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Siège Telma

Clinique Mobile.

Telma connait une connexion
saturée sur Moroni

SOCIÉTÉ

Les Comores à l’heure des cliniques mobiles

La Ceni, sûre d’elle-même,
met au défi quiconque sera à la
hauteur de leur prouver des résul-
tats contraires par rapport à ceux
proclamés par l’institution. Une
équation qui n’est pas du ressort
du commun des mortels tant tout
a été joué depuis les bureaux de
vote.

Une semaine après la procla-
mation par la Cour suprême
des résultats définitifs du

1er tour des législatives du 19 jan-
vier, la commission électorale indé-

pendante a réuni hier mercredi tou-
tes les instances liées au vote pour
faire le bilan dudit premier tour.
Pour le président de la Ceni,
M.Djaza, les commissions insulai-
res et communales, sans oublier la
Ceni, devront tirer les leçons du 1er
tour et aller de l’avant. 

En revanche, malgré les nom-
breuses irrégularités dont des frau-
des massives soulevées le 19 jan-
vier, la Ceni, elle, estime que le
scrutin s’est « bien passé » qu’elle
s’en félicite. Quant au taux de parti-
cipation de 61,48% annoncée par la

Ceni et jugée audacieuse par l’opi-
nion, la commission électorale se
dit sûre d’elle, qu’elle met au défi
quiconque prétendra pouvoir prou-
ver le contraire. 

« Les procès-verbaux que nous
avons reçus nous affirment que les
gagnants sont effectivement ceux
qui sont votés par la majorité dans
leur circonscription », rassure le
secrétaire général M. Djafiné, qui
tient mordicus à la véracité du taux
de participation de 61,48% annon-
cée par son institution et moquée
par l’opposition. « Personnes ne

pourra prouver le contraire », réitè-
re-t-il, conscient que le jeu est joué
depuis les bureaux de vote, évitant
ainsi de donner directement flanc
aux critiques contre la Ceni.

Le jour du scrutin, et même
après, plusieurs candidats sont ceux
qui ont dénoncé l’expulsion de leurs
représentants dans les bureaux de
vote. Parmi eux, l’ancien premier-
ministre Ibrahim Halidi qui a préfé-
ré se désister dans la journée du 19
janvier. Ceux qui sont au deuxième
tour, en deuxième position notam-
ment, ont fait entendre le même son

de cloche. 
Sur ce point, la Ceni appelle à

une meilleure cohabitation entre les
membres du bureau et les représen-
tants des candidats qui, s’ils ne peu-
vent pas être expulsés gratuitement,
« ils ne peuvent pas non plus se
comporter comme des rois ».
S’opposer à des irrégularités peut-il
être assimilé à un comportement de
roi ? Encore une fois, seule la Ceni
détient la clé de l’équation.

Ibnou M. Abdou
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La participation de la femme
dans les instances de décision
reste toujours faible. Le Centre
Européen d’Appui Electoral
(ECES) avec l’appui du commis-
sariat au genre met en œuvre en
Union des Comores un projet de
sensibilisation pour la promotion
de la participation politique des
femmes.

La faible représentation des
femmes comoriennes à la
vie politique devient de

plus en plus préoccupante. Suite à
une évaluation réalisée par le pro-
jet ECES lors des élections de
2016, il a été constaté, au sujet des
candidatures, que seules 3,76% des
candidatures à l’Assemblée natio-
nale étaient féminines. Aux com-
munes, ce taux est de 3,72% cont-
re 5,43% aux Conseil des îles,
4,47% aux gouvernorats et à 3,7%
à la présidence de l’Union. Avec
une femme députée sur 33, soit
(3,03%), l'Union des Comores
figurait au dernier rang du classe-
ment de l'Union Africaine concer-
nant la représentativité politique
des femmes. 

Dans le souci de promouvoir la

participation politique de la femme
en union des Comores, le Centre
Européen d’Appui Electoral
(ECES) avec l’appui du commissa-
riat au genre met en œuvre un pro-
jet de sensibilisation pour la pro-
motion de la participation politique
des femmes. A travers ce projet,
deux activités principales seront au
rendez-vous. Il s’agit d’une activi-
té d’éducation civique en milieu
scolaire au sein des trois lycées de
Grande-comore, Anjouan et
Mohéli et une conférence nationale
sur la promotion de la participation
politiques des femmes comorien-
nes. 

L’objectif général de l’activité
d’éducation civique est d’éduquer
la jeunesse en général, et la jeunes-
se féminine en particulier, sur les
droits des femmes à participer de
manière égale à la vie sociale et
politique de leur pays. La confé-
rence nationale sur la promotion de
la participation des femmes en
Union des Comores qui aura lieu
du 18 au 19 février vise quant à
elle à consulter les acteurs de la
politique et la société civile como-
rienne, sur les facteurs de la faible
représentation des femmes como-

riennes à la vie sociale et politique
et à élaborer une stratégie visant à
promouvoir significativement cette
représentation à l'horizon 2030.
Ces documents seront des outils de
plaidoyer et d'orientation générale
pour se rapprocher de l'égalité des
sexes d'ici 2030 en politique,
conformément à l'ODD 5.

Lors de ces deux jours d’échan-
ge, il sera question de réaliser un
état des lieux servant à identifier
les défis liés à la sous représenta-
tion féminine dans les élections,
proposer et susciter des acteurs des
recommandations visant à faciliter
l'intégration et la progression des
femmes dans diverses fonctions
politiques, notamment à travers la
promotion de leur candidature et
enfin réaliser un plaidoyer auprès
des leaders des partis politiques et
de la société civile pour obtenir
leur accord de principe pour la pro-
motion significative de l'égalité
des sexes en politique d'ici 2030.

NBA

SOCIÉTÉ
Réflexion autour de la participation

de la femme en politique

Position Summary

The Program and Training Assistant
(PTA) reports to and is supervised by the
Program Manager (PM) for the Teaching
English as a Foreign Language (TEFL)
Program. S/he is responsible for assis-
ting in developing, implementing, and
monitoring activities, as assigned by the
program leadership. S/he is responsible
for assisting the PM with training and
proving field support to Peace Corps
Volunteers.

Activities performed by the PTA may
include preparing Volunteer sites to
ensure quality placement and meaning-
ful work, conducting site visits to provide
Volunteer support, organizing meetings
with host country supervisors and coun-
terparts, working with training staff to
design and implement pre-service and
in-service trainings, providing feedback
to Volunteer reports, maintaining all
Volunteer related data in electronic and
hard copy as appropriate.
The PTA works closely with other
Programming & Training team members,

including the other PTA, and implements
approved activities in order to provide
continuing programming and training
support for staff and Volunteers.

QUALIFICATIONS
Minimum requirements:

* Bachelors (BACC + 4/5 Years of
University studies) or teacher’s college
credential in an English teaching related
field (which could include English as
Language Arts). Teachers’ college deg-
ree in TEFL strongly preferred.
* Certified TEFL Teacher strongly prefer-
red.
* Excellent verbal and written communi-
cation skills in English and French
* At least two years of experience in
designing training modules and imple-
menting trainings for groups of more
than 10 people.
* At least two years’ experience in pro-
gram Monitoring and Evaluation, inclu-
ding data analysis and documentation of
evaluation results.
* Demonstrated proficiency in computer
programs including MS Word, Excel,

PowerPoint and Outlook
* Organizational skills and ability to
multi-task
* Able to work independently with mini-
mal supervision, as well as working as a
trusted team member.

Desired requirements:

* Strong interpersonal skills
* Team player attitude and strong com-
munication skills
* Experience working with Americans
and an understanding of American cultu-
re highly desirable
* Extensive knowledge of, experience
and willingness to work in/travel to remo-
te communities around Comoros.

This position is open to Comorians and
Third Country Nationals holding a valid
work permit for Comoros. Interested and
qualified applicants for this position
should submit the following:

1. Letter of interest/motivation, in
English, addressing your experience
and suitability for the position;

2. A current resume in English + 3 pro-
fessional references;
3. Any other documentation (e.g. educa-
tional certificates, degrees earned) that
addresses the qualification requirements
of desired position;
4. Certified copy of identity card or certi-
ficate of nationality and “extrait of casier
Judiciaire”

Complete application should be sent
to PCComoros@peacecorps.gov or
delivered to the Peace Corps office in
Mkazi Bambawo. All application mate-
rials must be submitted by 11:30 on
Friday, February 14, 2020
Incomplete and/or late applications will
not be entertained, nor applications not
submitted in English.

Only those candidates short-listed for the
pre-selection training will be contacted.
NO TELEPHONE CALLS PLEASE.

The United States Peace Corps is an
Equal Opportunity Employer.

EDUCATION PROGRAM AND TRAINING ASSISTANT
The United States Agency of Peace Corps seeks qualified, dynamic professional candidates for the position of Programming and
Training Assistant (PTA) in the TEFL Program in Comoros.
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Le Football comorien accueille
son 10e Directeur technique
national, en la personne d'Ayouba
Moussa, un homme de terrain
respecté. Le nouveau directeur
technique national (Dtn) est crédi-
té d'un passé riche et élogieux. En
tant que joueur, il a participé,
entre autres, avec Élan Club, au
tour préliminaire de la Ligue des
Champions d'Afrique (2010). Au
titre d'un coach, il est titulaire de
plusieurs prestigieux diplômes de
la Caf, de l'Uefa et de la Fifa.
Ayouba, bonne chance ! Il répond
à nos questions. Interview.

Question : Comment avez-
vous atterri à ce poste quasi stra-
tégique ?

Ayouba Moussa : J'ai répondu à
un appel à candidature pour un
poste de Directeur Technique
National (Dtn), posté sur le site de
la Fédération de Football des
Comores (Ffc). C'est une informa-
tion qui émane de la Commission
de Normalisation instaurée par la
Fifa. Mon dossier a intéressé la
commission et j'ai passé un entre-
tien. Les autres candidats ont été
auditionnés et la Commission a
choisi mon projet et mon profil afin
de mener la politique de la Ffc. 

Question : Quel est le rôle

d'un Dtn ?
AM : La Direction technique

national, par l'intermédiaire de son
directeur, définit  une politique
technique pour l'ensemble du foot-
ball, qui est mise en place et animée
par les entraîneurs nationaux et les
cadres techniques régionaux. Cela
concerne le football d'élite, le foot-
ball de masse et la formation des
éducateurs. Et ses missions portent
sur la détection de jeunes talents, la
formation des joueurs, la formation
des éducateurs à tous les niveaux, le
développement de toutes les formes
de pratique du football, le perfec-
tionnement de l'élite, et la gestion
sportive des sélections nationales.

Question : Vous êtes la 10e
personne à occuper ce poste. Quel
est votre plan d’action ? 

AM :Mon plan d'action est pre-
mièrement de proposer un plan de
développement de toutes les formes
de pratiques au niveau national, éta-
blir une vraie politique sportive sur
l'ensemble des clubs de l'Archipel,
proposer au comité un plan de for-
mation et de recyclage pour l'en-
semble des entraîneurs nationaux,
assurer la cohérence des projets de
la Ffc avec les orientations du
ministre de la Jeunesse et des
sports. 

Question : Quel est votre axe
prioritaire ?

AM : Mon axe prioritaire est la
formation des cadres par le biais de
formations diplômantes, développer
le football de base et relever le
niveau du football féminin. 

Question : Un mot sur les
Cœlacanthes ?

AM : L'équipe nationale a une
belle opportunité devant elle, car si
elle remporte la double confronta-
tion qui les oppose au Kenya (mars
2020), elle ira probablement à la
Coupe d'Afrique des Nations de
2021. En tant que Dtn, je souhaite
sincèrement à Amir Abdou et son
staff de nous qualifier pour la
Coupe d'Afrique des Nations, qui se
déroulera au Cameroun. En espé-
rant aussi que d'autres binationaux
puissent rejoindre notre équipe
nationale afin de la rendre encore
plus forte.  

Propos recueillis par 

FOOTBALL, INTERVIEW
Ayouba Moussa : "Mon axe prioritaire est la formation des cadres"

The United States Peace Corps
seeks qualified candidates for the
position of Language and Cross-
Culture Facilitator (LCF). This is a
temporary contract position, begin-
ning on or around June 1 and ending
on or around September 04, 2020.
The majority of work will take place in
Mvouni, Ngazidja. The LCF may be
asked to live in Mvouni during the
training period. This position is full-
time, and may require irregular hours
including afternoons and weekends.
A competitive two week training will
be held from February 24 – March 6,
2020 to help with the selection pro-
cess. Candidates should be prepared
to attend this training in Mkazi,
Ngazidja.

POSITION SUMMARY

The LCF will help to design lessons
and teach regular Shikomori langua-
ge classes (Shingazidja,
Shindzuwani, or Shimwali) to small
groups of American Peace Corps trai-

nees (PCTs). The LCF will be respon-
sible for monitoring and evaluating
trainees’ language progress, The
LCF will serve as a Comorian cultural
informant for trainees, and will partici-
pate in other cultural training ses-
sions. They will assist in planning and
implementing special activities. They
will act as a liaison with host families
to facilitate trainees’ cross-cultural
adjustment. The LCF will be respon-
sible for independent lesson planning
and classroom facilitation, but will
receive support and guidance from
other Peace Corps staff.

QUALIFICATIONS:

* University degree (Bac+3 or higher)
* Fluency in Shikomori language
(speaking and writing). Please speci-
fy if you speak Shingazidja,
Shindzuwani, or Shimwali.
* Ability to work under limited super-
vision, and to organize and prioritize
work schedules
* Experience working in a cross-cul-

tural setting, preferably with
Americans
*Proficiency level of English in spea-
king, reading, and writing
* Basic computer skills (including
Microsoft Word, Excel, and
PowerPoint)
*Prior experience teaching
Shikomori to foreigners is highly pre-
ferred
* Must be willing to live and work in
Mvouni, Ngazidja, for the duration of
the training (June 1 – September 4,
2020)

The position is open to Comorians
and Third Country Nationals holding
a valid work permit for Comoros.
Interested and qualified applicants for
this position should submit the follo-
wing:

1. Letter of interest/motivation, in
Shikomori, addressing your expe-
rience and suitability for the position;
2. A current resume in English + 3
professional references;

3. Any other documentation (e.g.
educational certificates, degrees ear-
ned) that addresses the qualification
requirements of desired position;
4. Certified copy of identity card or
certificate of nationality and “extrait of
casier Judiciaire”

Complete application should be
sent to PCComoros@peace-
corps.gov
or delivered to the Peace Corps
office in Mkazi Bambawo. All appli-
cation materials must be submit-
ted by 16:00 on Wednesday,
February 12, 2020
Incomplete and/or late applications
will not be entertained, nor applica-
tions not submitted in English.

Only those candidates short-listed for
the pre-selection training will be
contacted. NO TELEPHONE CALLS
PLEASE.

The United States Peace Corps is an
Equal Opportunity Employer.

JOB ANNOUNCEMENT
Language and Cross-Culture Facilitator Position

Les petites Annonces de La Gazette
Adressez-vous au Service
AnnonceS cLASSéeS

La Gazette des comores
Moroni Badjanani  

Tél. : 763 26 20  BP 2216 
e-mail: la_gazette@comorestelecom.km

Ayuba Moussa nouveau Directeur Technique National du Football comorien.

Sagesse comorienne 

Yahala nayi tsolala pvayi
Qui fait mal

(son lit) couche mal
Comme on fait son lit,

on se couche
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Reporters sans frontières
(RSF) demande aux autorités
comoriennes de maintenir à leur
poste deux des plus hautes
responsables de la télévision
publique, suspendues par le
ministre de l’Information après la
couverture d’un conflit social jugé
déséquilibré par le gouverne-
ment.

BintiMhadjou et
Moinadjoumoi Papa Ali, récem-
ment nommées directrice de l’in-
formation et rédactrice en chef de
l’Office de Radio et de Télévision
des Comores (ORTC) ont appris
leur suspension jeudi 30 janvier
par un post facebook d’une
consoeur. La décision a été prise
par le ministre de l’Information,
qui a lui même dirigé la chaîne
dans le passé, après une réunion
du conseil des ministres.

Selon la rédactrice en chef
jointe par RSF, le gouvernement
a considéré que l’ORTC avait
accordé “trop de temps d’anten-
ne aux grévistes”, des commer-
çants qui protestent contre les

hausses et le manque de
transparence des tarifs doua-
niers. Aucune justification ou
motivation n’est précisée dans la
note administrative que s’est pro-
curée RSF. Les deux lettres,
laconiques, indiquent simplement
une suspension prenant effet à
compter de leur date de signatu-
re. Elles ont été envoyées au
directeur général, qui se trouvait
à l'étranger à ce moment là. Les
deux journalistes n’ont reçu ni
courrier, ni convocation les noti-
fiant de cette suspension et n’ont
eu aucune chance de pouvoir
s’expliquer.

La nomination récente de ces
deux journalistes à des postes
clés s’inscrivait dans un contexte
où l’ORTC avait décidé d’ouvrir
son antenne à toutes les opinions
en réalisant des sujets plus équi-
librés alors que se déroulent en
ce moment des élections législa-
tives dans le pays. Deux semai-
nes plus tôt, l’ancien gouverneur
de l'île de Ngazidja et le porte-
parole de l’opposition avaient
également été interviewés, alors

que la chaîne n’avait, au cours
des derniers mois, quasiment
jamais donné la parole à l’opposi-
tion.

“Cette sanction complètement
injustifiée témoigne du contrôle
encore très fort que souhaite
exercer le pouvoir politique sur la
télévision publique comorienne
alors que la chaîne venait à peine
de se lancer dans une couvertu-
re plus indépendante et plus
respectueuse de la pluralité des
opinions, dénonce Arnaud
Froger, responsable du bureau
afrique de RSF. Un média de ser-
vice public ne saurait être le sim-
ple relais de la communication
gouvernementale. RSF demande
aux autorités de lever ces
suspensions et de laisser les
journalistes et les médias faire
leur travail, de manière libre et
indépendante, particulièrement
dans le contexte des élections
législatives qui ont lieu en ce
moment dans le pays.”

Dans un communiqué, le col-
lectif des journalistes comoriens

s’est insurgé contre “cette volon-
té manifeste de briser l’élan d’ou-
verture vers l’expression de la
diversité des opinions à la télévi-
sion nationale”.

Les journalistes et médias
comoriens sont régulièrement
pris pour cible par les autorités
depuis le référendum constitu-
tionnel de 2018 ayant permis au
président sortant AzaliAssoumani
de se représenter l’année suivan-
te. Suspensions de journalistes,
agressions, intimidations, censu-
re de journaux, RSF a enregistré
un nombre inédit d’atteintes à la
liberté de la presse dans l'archi-
pel au cours de ces deux derniè-
res années.

Le journaliste  Ali Mbaé, du
quotidien MasiwaKomor, et le
blogueur OubeidillahMchangama

font toujours l’objet d’un contrôle
judiciaire après avoir passé un
week-end en garde à vue. Partis
couvrir un rassemblement de
l’opposition samedi 11 janvier, ils
sont accusés de “troubles à l’ord-
re public”, ont interdiction de quit-
ter l'île, de communiquer sur les
réseaux sociaux et doivent se
présenter chez le juge d'instruc-
tion chaque semaine.

Les Comores ont perdu 12
places depuis 2017 et occupent
désormais la 56e place au
Classement mondial pour la
liberté de la presse 2019 de RSF.

REPORTERS SANS
FRONTIÈRES/ REPORTERS

WITHOUT BORDERS

COMORES
Deux journalistes de la chaîne de télévision 

nationale suspendues 

Pharmacie de garde
Pharmacie Palais Dar Saanda


